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RJESUME - Après avoir rappelé le principe des différents calculs
définis par BIRCH (1948), les auteurs étudient les cycles de dévelop -
pement et tables de vie de Parlatoria blanchardi TARG . et de son
prédateur introduit en M auritanie, Chilocorus bipustulatus L . var .
iranensis .
Toutes les études ont été effectuées à deux températures moyenne s
(29 et 24-25°C) excepté la table de vie du prédateur qui n'a pu être
faite qu'à 24-25°C .
Pour P . blanchardi (à 29°C et 24-25°C respectivement )
- Le taux intrinsèque d'accroissement de la population «r» est d e
0,114 et de 0,089 par femelle et par jour .
- Le taux de multiplication par femelle et par pâtir ( . t ) est de 1,11
J.C .I0tIRNEt1R et R . I .E(X)USTRE *
et de 1,09 .
- La population a un potentiel net de reproduction (R o ) de 14,36
et de 14,93 .
- La contribution de chaque groupe d'âge à la valeur finale de «r »
est de 97 p. cent pour les 5 premières semaines de vie d e
l'adulte et de 96 p . cent de la 3e à la 6 e semaine .
Pour Chilocorus bipustulatus var . (ranensis (à 24-25`C )
- Le taux intrinsèque d'accroissement de la population «r» est d e
0,306 par femelle et par jour .
- Le taux de multiplication par femelle et par jour (-t) est de 1,36 .
- La population a un potentiel de reproduction (Ro) de 128,36 .
- La contribution de chaque groupe d'âge à la valeur finale de «r »
est de 98 p . cent pour les 2e et 3e semaines de la vie de l'adulte .
La comparaison de ces paramètres entre eux pour chaque espèc e
(à 24-25°C) est très favorable à la coccinelle introduite .
- Son taux intrinsèque de développement est trois fois plus élevé .
- Son potentiel net de reproduction est huit fois plus fort .
- Sa durée moyenne de développement des stades pré-imaginaux es t
deux fois plus rapide .
- Sa durée de génération adulte est deux fois plus cour te .
INTRODUCTIO N
En différentes régions mauritaniennes (Adrar, Tagant e t
Assaba) se poursuit depuis la fin de 1966, une interventio n
bio-écologique destinée à combattre la cochenille du pal-
mier-dattier : Parlatoria blanchardi TARG. (CHOPIN de
JANVRY, 1968 ; LAUDEHO, 1969 LAUDEI1O et BE-
NASSY, 1969 ; IPERTI et roll ., 1970 ; TOURNEUR,1972) .
Réussie grâce à l'utilisation d'un prédateur coccidiphage
importé d'Iran, Chilocorus bipustulatus L . var . iranensis ,
il est apparu très intéressant d'établir les cycles de dévelop-
pement et les tables de vie de ces deux espèces .
* J .C . TOURNEUR - Entomologiste, Mission d ' expérimentation phoeni -
cicole de Mauritanie, IFAC, B .P . 87, Nouakchott .
R. LECOUSTRE - Ingénieur agronome, Volontaire du Service national ,
affecté en Mauritanie en 1973-1974 .
Pour chaque espèce antagoniste, à partir des travaux d e
BIRCll (1948), différents paramètres ont été dressés ,
notamment :
- le potentiel net de reproduction ;
- le taux intrinsèque d'accroissement de population pa r
individu et par jour ;
- le taux de multiplication par femelle et par jour ;
- la durée précise d'une génération d'oeuf à adulte ;
- le temps moyen de vie d'une femelle .
DESCRIPTION DE LA METHODE DE BIRC H
BIRCH a décrit, à partir des travaux de LOTKA, une mé-
thode de calcul du taux intrinseque d'accroissement (l'une
population élevée dans des conditions bien définies et
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constantes pour laquelle l'espace et la nourriture son t
illimités . L'accroissement d'une telle population est pa r
définition exponentiel .
Les données expérimentales nécessaires au calcul de ce
taux désigné par «r» (BIRCH, 1948) ou «rrru»(GUTIERRE Z
et CHAZEAU, 1972), sont les caractéristiques de la popula-
tion femelle .
Ces données sont les suivantes :
- Table de vie donnant la probabilité pour les femelles, à
leur naissance, d'être en vie à l'âge x . Elle est usuellemen t
désignée par L x . A l'âge 0, celte probabilité est désigné e
par Lo et on lui attribue la valeur 1 : (Lo = 1) ;
- La table de fécondité qui fournit à chaque âge, le nombr e
moyen de femelles produites par une femelle d'âge x
pendarfl l 'unité de temps (m x ) .
La valeur de «r» peut être calculée à partir de l'équationr co Lx mx e-rx dx _ 1
Une méthode approchée de calcul consiste, selon BIRCII ,
à écrire : Lx mx e- rx — 1
où x est considéré comme le point médian de chaque group e
d'âge et la somme ne concerne que les groupes d'âges pou r
lesquels m x > O .
En pratique, on donne alors à «r» des valeurs arbitraires ,
de façon à obtenir au premier membre de l'équation, deu x
valeurs encadrant le plus possible la valeur 1 . Afin de
travailler avec des puissances de «e» situées dans la parti e
la plus détaillée de la table d'exponentielles (celle utilisé e
ne donnant les valeurs de e F x avec des intervalles de 0,0 1
que pour des valeurs de x allant de - 5,5 à i 5,5), il fau t
parfois multiplier les deux membres de l 'équation par u n
facteur e K ,
La valeur exacte de «r» est ensuite déduite par Interpola-
tion linéaire . «r» étant alors connu, on en déduit que la
population s'accroît e r fois dans l'intervalle de temps
choisi . Dans cette étude il est de un jour .
Deux autres paramètres doivent être calculé s
- le taux net de reproduction Ro (ou potentiel net de re -
production) qui est le taux de multiplication de la popula-
tion en une génération, ou encore, c'est le rapport du
nombre des naissances femelles de deux générations succes -
sives .
Ro est déterminé à partir du taux de fécondité et du tau x
de survie suivant la formul e
Ro 10 Lx rnx d x
qui se calcule pratiquement en utilisant la formule
Ro - 1 Lxmx
- la durée moyenne de la génération dans une populatio n
croissant exponentiellement étant donnée par la relatio n
Ro—e rT , lorsque Ro et «r» sont connus, on a :
T log . e R o
` r
Les derniers paramètres à considérer sont, d'une part l a
contribution de chaque groupe d'âge à la valeur de «r» e t
l'effet de la température sur «r» .
MATERIEL ET METHODE
Etudes sur Parlatoria blanchardi TARG .
1 .es observations d'un élevage de diaspines cachées sou :
leurs follicules n'ont pas permis l'étude des mêmes individu s
de l'éclosion à la mue imaginale . ni d'observer les même s
femelles de leur mue imaginale à leur mort Cette difficult é
a été tournée par un échantillonnage quotidien d'un certai n
nombre d'insectes qui, après enlèvement du follicule ,
étaient observés puis éliminés ,
La souche de P. blanchardi provient de femelles se
développant sur plants de palmier-dattier transplantés troi s
ans auparavant de Kankossa A Nouakchott avec leur colonie
de cochenilles .
Des dattiers de semis, indemnes de toute cochenill e
étaient infestés artificiellement pour la réalisation de ce s
élevages .
On s'était proposé de conduire cette étude dans deu x
conditions différentes de température et subséquemmen t
d'humidité relative .
L'un de ces élevage était installé dans une pièce, protég é
de l'insolation mais soumis à l'influence des condition s
journalières extérieures . L'autre était placé dans une pièc e
climatisée, éclairée artificiellement .
La durée du cycle de développement de P. blanchard i
étant de trois mois environ, la climatologie a sensiblemen t
varié du début à la tin de cette étude, par suite de l'instal-
lation progressive de la saison chaude .l)es difficultés d'ordr e
matériel n'ont pas permis de maintenir la température et
l'humidité envisagées dans la pièce climatisée ; les condi-
tions réelles ont été les suivantes :
Dans la pièce ouverte, soumise aux influences extérieures ,
les variations journalières de température et hygrométri e
ont été relativement régulières pendant toute la durée d e
l'essai . Au début des élevages, la moyenne des température s
minimales étaient de 21°C au lever du jour (6 heures) ave c
une hygrométrie maximale de 60 p . cent ; les maxim a
atteignaient 28 °C vers 16 heures, l'hygrométrie passan t
alors à 40 p . cent . Mais du début à la fin de cette étude
(début mars à mi-juillet), la saison chaude s'est installée, et
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la température de la pièce n'étant pas régulée, la moyenn e
journalière a suivi les mêmes variations que la températur e
moyenne externe. 1)c 24 °C au début, elle est monté e
progressivement jusqu'à 26-27 °C . \l'in de ne pas se retrou-
ver dans des conditions identiques à celles de l'autre élevage ,
la climatisation fut mise en route au début juin . On not e
alors une légère baisse des températures .
La photopériode fut environ de 14 heures de jour et I O
heures de nuit .
I,a moyenne générale de température enregistrée a été d e
24,5°C . Cet élevage est désigné ci-après à «températur e
variable» (24-25°C) .
I)ans la pièce fermée et climatisée la température variai t
de 28 à 30°C . Cet élevage est désigné à «températur e
constante» (29°C) .
Cette constance fait que l'humidité variait peu (de 50 à
60 p . cent) . Pendant quelques jours, fin mars puis d e
nouveau en mai, ces conditions ne purent être maintenue s
par suite d'ennuis matériels . L ' ensemble de l'élevage fut
alors transporté en un autre local où, par suite d'une puis-
sance insuffisante de la climatisation, la température attei-
gnait des maxima de 31 °C . Durant la dernière phase d e
l'expérimentation (16 au 24 mai), les maxima eurent lie u
entre 20 et 22 heures sous l ' effet du rayonnement intens e
des calories absorbées puis rejetées par la maçonnerie, l a
climatisation ne fonctionnant que de 8 à 18 heures .
La photopériode fut de 10 heures de jour et 14 heures
de nuit .
II est important de spécifier que ces conditions d e
température et d'humidité ne correspondent pas à celles
que l'on trouve dans les palmeraies . En effet, les écarts
journaliers de température entre le jour et la nuit son t
habituellement de plus de 15 °C, souvent même ils attei-
gnent 20 °C, quelle que soit l'époque de l'année, mêm e
lorsque la moyenne des températures est équivalente à
celles où furent entrepris les élevages de cette étude . Il e n
résulte également des écarts beaucoup plus grands de l'hu-
midité relative . De plus, dans les palmeraies, cette dernièr e
est rarement supérieure à 50 p . cent et descend fréquem-
ment au-dessous de 20 p . cent .
Les conditions ambiantes de ces élevages ne correspon-
dent donc pas à celles habituellement rencontrées dan s
l'habitat naturel de cet insecte . Mais tel n'était pas le bu t
poursuivi dans cette étude . Ces conditions ont eu l'avantag e
de circonscrire les conditions d'une prolifération maximal e
de cc ravageur .
Les élevages furent entrepris sur jeunes palmiers issus d e
semis, établis en sachets plastiques, reposant dans un ba c
contenant de l'eau afin d'assurer une humidification perma-
nente (figure 1) .
1,es folioles de ces jeunes palmiers furent infestées ave c
des larves écloses de colonies de femelles fixées sur frag-
ments de folioles étroitement appliquées sur le limbe foliai-
re à infester . Dans chaque cas le temps de contaminatio n
était de 48 heures. Le moment exact de l'éclosion d e
l'insecte n'étant connu qu'à 48 heures près, la moyenne d e
durée du premier stade n'est connue qu'A ±un jour .
Pendant foute la durée du développement les boucliers
de trente insectes étaient enlevés afin de permettre l'obser-
vation directe, et la détermination des stades de développe -
ment . Durant la ponte, par suite d'une insuffisance d'indivi-
dus, le nombre de femelles observées a dû être diminué .
En période de ponte le nombre de larves mobiles encor e
présentes sous le bouclier, le nombre d 'oeufs non éclos et l e
nombre de chorions, étaient comptés sous chacune de s
femelles vivantes . Le nombre de femelles mortes était noté .
En divisant le nombre d'oeufs présents journellement par
le temps d'incubation dans les conditions de l'élevage, o n
obtient la ponte moyenne journalière . Le nombre moyen d e
chorions plus larves mobiles correspond au nombre cumul é
moyen d'oeufs pondus au jour de l'observation . En fait l e
résultat est légèrement inférieur à la réalité, car la sépara-
tion de tous les chorions accotés les uns aux autres es t
extrêmement délicate et difficile .
La durée d'incubation des oeufs a été déterminée à
partir de deux pontes par une trentaine de femelles don t
on avait très délicatement enlevé le follicule . Ces femelles
continuaient à vivre et à pondre . Les oeufs étaient prélevé s
journellement et isolés dans des boites plastiques e n
atmosphère humide .
Les observations furent stoppées lorsque 100 p . cent de s
feuilles échantillonnées furent mortes .
Etudes sur Chilocorus bipustulatus var . iranensis .
Toutes les études sur la durée des stades oeufs, larves et
nymphes, ont été réalisées sur la descendance d'insecte s
récoltés dans la nature . Ceux-ci étaient mis en pondoirs e t
les oeufs ainsi recueillis étaient isolés dans des boites plasti-
ques ( 0 90 rnrn) dans lesquelles se poursuivait tout l e
développement larvaire . Quotidiennement, plusieurs frag-
ments de folioles de dattier porteuses de cochenilles étaien t
mis dans chaque boîte d'élevage .
Les observations de la fécondité et longévité des adulte s
étaient faites à partir d'individus de première génératio n
d'élevage en laboratoire . Les adultes éclos le même jou r
étaient mis ensemble dans une même enceinte . Dès l a
copulation, le couple était isolé dans une boîte carrée e n
plastique (12,5x12,5x7,5 cm), assez grande pour permettr e
le vol .
Le couvercle était percé d'un trou garni de toile mousti-
quaire pour assurer une bonne ventilation . Deux des paroi s
latérales étaient percées d'un trou, ce qui permettait d' y
introduire chaque jour urne foliole fortement colonisée par
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Fig.1 • Cycle de développement et table de vi e
de R blanchardi .
1 - étagère servant à poser la loupe binoculaire pour les
observations .
2 jeunes palmiers portant des colonies de P blanchardi .
3- bacs à eau pour l'arrosage des jeunes palmiers .
4- foliole maintenue par des épingles en position d'ob -
servation .
P. blanchardi . Cette foliole était fixée dans un tube plein
d'eau au moyen d'un tampon de coton hydrophile qu i
permettait en même temps aux insectes de s'abreuver .
La foliole introduite la veille était très soigneusemen t
observée et tous les oeufs pondus par la coccinelle dénom-
brés . Toute coccinelle morte était disséquée pour e n
déterminer le sexe . S'il s'agissait d'un male, il était rempla-
cé . Les observations étaient arrêtées à la mort de la femelle .
Les observations de durée d'incubation des oeufs et d e
durée des stades larvaires ont été réalisées en même temp s
que celles concernant la cochenille et dans la même situatio n
à savoir : dans la pièce ouverte aux conditions extérieures ,
à la température moyenne de 24-25°C avec des minima et
maxima moyens compris entre 18 et 30 °C et dans cell e
climatisée à 29°C .
Les études sur la ponte et la longévité des adultes n'on t
été entreprises que dans cette dernière condition . La photo -
période était donc la même que pour P . blanchardi .
L'éclairement y était assuré par la lumière solaire avec un e
photopériode de l'ordre de 14 heures de jours et I O heure s
de nuit . t ne seule étude de longévité et fécondité de s
adultes a été entreprise dans les conditions de l'élevag e
larvaire à 24-25°C .
RF.SUI .TATS
Observations sur te cycle biologique de Parlatoria
blanchardi TARD.
Dans le tableau 1 sont indiquées les survie et durée de s
différents stades de développement de la cochenille à deu x
températures d'élevage .
- Dans les deux cas le taux de survie est excellent, plus de
95 p . cent . Mais, de par la technique d'infestation utilisée ,
ce pourcentage de survie ne tient pas compte de la mortalit é
des larves mobiles avant leur fixation . Néanmoins, les deu x
températures ne furent pas assez espacées pour causer une
différence notable de mortalité entre les deux élevages .
- La durée d'incubation de l'oeuf varie de 1,87 à 2,02 jours ,
niais aucune différence significative n'a été notée entre le s
deux conditions d'élevage. Ce fait ne surprend pas . L e
développement embryonnaire était achevé au moment de l a
ponte, la phase finale d'incubation est de très courte durée .
Elle ne peut donc varier beaucoup sous l'effe( de si faible s
différences de conditions extérieures .
- Les durées de développement des stades larvaires sont pa r
contre fortement allongées par l 'abaissement de températu-
re I,es différences de durée sont hautement significatives
entre les deux conditions d'élevage . I)e plus, pour une
niêni'' température, les développements larvaires femelles e t
mâles sont également significativement différents .
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TABLEAU t - Survie et durée des différents stades de développement de Parlatoria blanchard i
(intervalle de confiance des moyennes à P = 0,01) .
Durée de développement en jours s r n
Stades Elevage à 29°C Élevage à 24-25° C
pourcentage de survie femelles (n 68) mâles (n 106) pourcentage de survie femelles (n 196) mâles (n 350 )
oeuf 100 1,87 t 0,016 100 2,02 0 .02 8
fer stade larv . 100 16,37 t 0,055 100 18,52 + 0,10 0
2ème stade 22,83 t 0,050 34,37 + 0,100
Sème stade 94,9 l4,47 t 0,080 96,5 25,52 } 0,06 3
pupe
s





adulte) 11 .07 0,0''9 39,94 0,027 54.90 ' 0 .047 60,71 0,0 :10
A 29°C, le développement larvaire mâle est plus court Ti c
celui de la femelle, mais à 24-25°( : c ' est le contraire .
Ise tableau 2 donne la longévité (I .x ) et la ponte Iotal e
moyenne (n x ) des femelles fécondées de P. blanchardi.
Les tableaux 3 et 4 présentent la table de vie de P.
blanchardi ; ils fournissent le taux de multiplication de l a
population en une génération (If o ) et servent de base a u
calcul des taux intrinsèques d'accroissement des popula-
tions «r», pour chaque température d'élevage .
La technique d'observation n'ayant pas permis de suivr e
la génération FI, donc le pourcentage de femelles pou r
chaque jour de ponte, la proportion de mâles et de femelle s
a été déterminée à partir de la population de cochenille s
observée pour l'étude de la durée de développement des
stades pré-imaginaux . Cc taux, qui n'a pas été modifie par
les deux températures d'élevage, est de 37 p . cent d e
femelles . Ce chiffre a servi à établir le nombre d'oeuf s
femelles, pondus par femelle et par jour . Cette façon d e
procéder, qui diffère sensiblement de celle de BIRCII, per -
met néanmoins une estimation assez précise des différent s
paramètres .
Application de la méthode de BIRCH .
• Calcul de la ponte et longévité de P. blanchardi .
La ponte totale moyenne par femelle ( ` L x nx ) dan s
l ' élevage ù 24-25°C est de 44 .81 pour 196 femelles observées .
li n'y a pratiquement pas de mortalité imaginale avant l e
quarante-septième jour . Ensuite la mortalité s'intensifi e
pour atteindre i00 p . cent au qualrc-vingtième jour . \
29°C la ponte totale moyenne est de :18,88 oeufs pour 68
femelles observées . Il n'y a presque pas de mortalité
jusqu'au trente-cinquième jour puis le phénomène s'accélèr e
pour atteindre 100 p . cent le cinquante-cinquième jour .
Ces chiffres de ponte donnent une valeur toute nouvell e
du potentiel de reproduction de celte espèce .
En effet, d'après les observations de S'l'ICKNEY (1950 )
aux Etats-Unis, le nombre moyen d ' oeufs rencontrés sous les
follicules de 266 femelles variait de 0 à 6 (maximum absol u
7) . Mais cette donnée ne signifiait pas pour autant que l a
femelle de P . blanchardi ne pondait que quelques oeufs dan s
toute sa vie . Tout au plus, indiquait-elle qu'à un m(Rren l
donné, en échantillonnant un certain nombre d'individus ,
de 0 à 6 oeufs étaient rencontrés sous le bouclier .
Le deuxième auteur ayant donné quelques précisions à
ce sujet fut SMIR .NOFF (1957) au Maroc . Il cite une pont e
(le 6 à 8 oeufs avec un maximum absolu très rare de 1 1
oeufs . Aucune précision n'est apportée quant à la techniqu e
de travail utilisée mais l'auteur de déclarer : . . .«11 es t
remarquable qu'une espèce aussi peu prolifique parvienn e
à pulluler de telle façon en relativement peu de temps . . .» .
Dans le cadre de l'intervention bio-écologique menée
contre la cochenille blanche du dattier en Mauritanie, la
détermina lion de la fécondité de cet insecte est reprise pa r
I,AUI)E110 (1969) : « . . .Sur des femelles ayant apparem-
ment terminé leur ponte sont effectués des comptages d e
chorions présents sous le bouclier . . .» . La valeur rnoyerrnc
(lu nombre d'oeufs pondus par femelle est de 11-12 avec u n
maximum absolu de 23-24 oeufs .
Les chiffres de ponte obtenus pour la determinatiou du
taux intrinsèque de développement et la table de vie de P.
TAIlLFAL 2 - Longévité (Lx) et ponte totale moyenne (n x ) de femelles de P. 6hrnehordi à
à 29"C et 2 .1-25°C (L L x .n x correspond a la ponte totale moyenne d'une ier, :clle) .
Fenu4le .~~~leit'e> à 29°l : Femelles r~levres ù° 4-25' 3
Jours de punle -
;G de femelles punie lolale par k- de remet], ponte totale pa r
survivantes
I,x
femelle el pa r
jour n x
L, x n x survivantes
L x





1 0,95 11,U1) 0,00 0,96 1,0(1 0,00
_ 0,95 0,(111 0,1111 0,96 I1,00 0,11 0
3 (195 11,01) 11,01) 0!96 1,00 0,00
4 0,95 1I,01) 0,011 0,96 0,00 0,11 0
. 11 ;Iî 11,00 0,110 0,96 0,110 0,00
6 0,95 0,10 0,09 0,96 0,00 0,00
1,9 .5 I,`21 (1 ;2U (1,9G 0,00 0,0(1
fS 0,95 11,00 11,00 0,96 0,00 0,00
9 0,95 (1,](1 0,09 11,96 11,00 0,00
111 11,95 11,011 0,011 0,96 0,1111 0,011
11 0,95 0,01 0,111 0,96 0,1111 0,00
12 0,95 (1,01 0,111 0,96 0,00 0,00
13 11,9fî 11,50 11,47 11,96 0,00 0,00
14 11,95 0,45 0,43 0!96 0,110 0,01 1
15 0,95 0J)5 0,90 096 0,00 11 .0( 1
16 094 1,29 1,21 096 0 .(11) 0,01 1
17 0,9 :3 1,1)5 0,98 0!96 0,02 11 .0'2
18 1),9 :3 1,59 1,45 095 0,35 0,33
19 0,93 2,16 2,01 0f95 0,63 0,60
20 0,93 2,23 2'117 0,95 0,62 11,59
21 0,93 1,96 1,82 095 11,81 11,7 7
22 0,93 1,51 1,40 095 1,37 1,3 0
23 0,92 1,68 1,55 0,95 1,39 1,3 2
24 0,92 1,65 1,52 11,95 1,97 1,8 7
25 0,92 0,95 11,87 0,95 2,20 2,0 9
26 11,92 1,68 1,î5 11,9 :3 1,7 :5 1,6 3
27 092 I 54 1,42 0,9 :S 2,0 :4 1,8 9
28 0,92 1,66 1,53 11,9 ;i 2,20 2,0 5
29 1192 1,16 1,07 0,93 1,99 1,8 5
30 0,91 1,411 1,27 11,92 2,13 1,96
:41 0,91 1,25 1,14 11,92 1,81 1,66
32 (1,91 1,51 1,37 (1,91 2,29 2,0 8
33 0,91 1,05 (1,95 11,91 2,13 1,9 4
34 0,91 1,15 1,115 11,91 1,56 1,4 2
35 0!90 1,42 1,2t4 0,91 1,56 1,4 2
36 0,88 U,7(1 11,62 0,91 1,39 1,2 6
37 0,86 (1.67 0,543 0,91 1,83 1,6 6
311 (1,86 11,89 0,76 0J91 1,66 1,5 1
39 0136 11,711 11,60 0,91 1 ;16 1,3 3
40 1),86 1,02 11,88 091 1,13 1 .3(1
41 0,86 0,81 0,70 0,91 1,11 1,11 1
42 0,86 1,19 1 .(12 0,90 1,59 1,4 5
43 0,86 0,84 0,72 0,90 1,7 :S 1,5 6
44 11,86 1,01 0,87 090 1,30 1,1 7
45 11,132 0,70 0,57 11!)0 1,:39 1,2 5
46 0,77 11,41 0,32 0,90 0,36 1,3 2
47 0,76 0,62 0,47 0,90 0,54 11 ;4 9
48 0,711 0,21 0,15 0,88 0,29 0,2 5
49 0,61 0,58 0,35 0,8t3 (1,19 0,1 7
511 0,52 0,35 0,18 0,135 11,36 (1,3 1
51 0,43 0,47 0,20 0,85 0,46 0,3 9
52 0,35 0,52 0,18 0,84 11,33 0,2 7
53 0,24 11,110 11,110 0,84 0,3:4 11,27
54 11,12 0,00 0,00 0,82 11,08 0,07
55 11,110 0,110 (1,00 11,811 1,72 0,58
:>G (),77 1,:3 :i 11,`'.5
57 0,75 0,21 0,1 6
58 Yn x =43,91 _- Lxnx =38,88 11,74 0,12 0,119
59 0,72 1) :22 0,1 6
60 0,69 1)04 0,113
61 0,68 0,12 0,118
62 11,66 11,00 0,00
63 - (1,6:1 O,11,5 0,113
64 11,6(1 11,1 1 0,117
65 11,55 0,11 0,116
66 0,52 0,110 11,00
67 (1,511 0,0 .5 0,02
613 0,47 0,13 0,116
69 11,44 0,55 0 ;24
70 11ati 0,1111 0,00
71 11,33 0,1)(I 11,1111
72 11,27 0,011 (1,(1f1
7 :S 11 ;_'2 11,66 0,1 4
74 0,19 0,11i 11,03
75 0,13 0300 0,01 1
76 0,11 (,1111 (1111 1
77 0,114 0,11(I 0,01 1
78 1,04 0,110 0,1111
79 ' 1,02 (1,00 0,0 0
811 11,1111 1L01) 11,0 0
In, 5(1,22 11,0,44,81
TABLEAU 3 - Table de vie de P. blanchardi et calcul de la valeur approchée de «r», taux réel d'accroissement de la populatio n
(nombre de femelles étudiées, n_ 196 - température 24-25°C) .
Age en P. cent de Nombre d'oeufs Valeurs provisoires de «r »





femelle et pa r
jour .,, (m x) ( h x m x) (xL x m x) rx (3-rx) (e 3 - rx ) (L x m xe 3 - rx ) rx (3-rx) (e 3-rx) ( L x rn x e3-rx )
0-16 0,96 0,00 0,00 0,0 0
17 0,96 0,01 0,01 0,1 .7 1,36 1,64 5,1552 0,051 1,53 1,47 4,3492 0,043
18 0,95 0,12 0,11 1,98 1,44 1,56 4,7588 0,523 1,62 1,38 11) 7 49 0,43 7
19 0,95 0,22 0,21 3,99 1,52 1,48 4,3929 0,922 1,71 1,29 3,6328 0,76 3
20 0,95 (1,22 0,21 4,20 1,60 1,40 4,0552 0,852 1,80 1,20 3,3201 0,69 7
21 0,95 0,28 0,27 5,67 1,68 1,32 3,7434 [ .011 1,89 1,11 3 .(1344 (1,85 0
22 0,95 (1,48 (1,46 10,12 1,76 1,24 3,4556 1,590 1,98 1,02 2,7732 1,27 6
23 0,95 0,49 0,46 10,58 1,84 1,16 3 .1899 1,467 2,07 093 2,5345 1,16 6
24 0,95 0,69 0,65 1 .5,60 1,92 1,08 29-647 1,914 2,16 0,84 2,3164 1,50 6
25 0,95 0,74 0,70 17,50 2,00 1,00 2,71133 1,903 2,25 (I 75 2,1170 1,48 2
26 0,93 (1,6(1 0,56 14,56 2,08 (1,92 2,5093 1,405 2,34 0,66 1,9348 1,08 3
27 093 0,70 0,65 17,55 2,16 0,84 2,3164 1,506 2,43 0,57 1,7683 1,14 9
28 0,93 0,76 0,71 19,88 2,24 0,76 2,1383 1,518 2,52 0 .-18 1,6161 1,14 7
29 0,93 0,68 0,63 18,27 2,32 0,68 1,9739 1,224 2,61 0,39 1,4770 0,93 0
30 (1,92 0,72 0,66 19,80 2,40 0,60 1,13221 1,2(13 2,70 0,30 1,3499 0,89 1
31 0,92 0,61 0,56 17,36 2,48 0,52 1,6820 0,9-12 2,79 0,21 1,2337 0,69 1
:32 0,91 0,77 0,70 22,40 2,56 0,44 1,5527 1,087 2,88 0,12 1,1275 (1,86 8
33 0,91 0,72 0,65 21,45 2,64 0,34 1,4333 (1932 2,97 0,03 1,0305 0,74 2
34 0,91 0,52 0,47 15,98 2,72 0,28 1,3231 (1,622 3,06 - 0,06 0,9418 0,44 : 3
35 0,91 0,52 0,47 16,45 2,80 0,20 1,2214 0,574 3,15 -0,15 O,86(17 (1,40 4
36 0,91 0,47 0,43 15,48 2,88 0,12 1,1275 0,485 3,24 - 0,24 0,7866 0,33 8
37 0,91 0,61 0,55 20,35 2,96 0,04 1,0408 0,572 3,33 - 0,33 0,7189 0,39 5
38 0,91 0,56 0,51 19,38 3,04 - 0,04 0,9608 0,490 3,42 - 0,42 0,6570 0,33 5
39 0,91 0,49 0,45 17,55 3,12 - 0,12 0,8869 0,399 3,51 - 0, .51 0,6005 (1,27(1
40 0,91 0,48 (1,44 17,60 3,20 - 0,20 0,8187 0,360 3,60 - 0,60 0,5488 0,24 1
41 0,91 (1,37 0,34 13,94 3,28 - 0,28 0,7558 0,257 3,69 - 0,69 (1, .5016 0,17(1
42 0,90 0,53 (1,48 20,16 3,36 - 0,36 0,6977 (1,335 3,78 - 0,78 0,4584 0,22 0
43 (1,90 0,58 0,52 22,36 3,44 - 0,44 0,6440 0,335 3,87 - 0,87 0,4189 0,21 8
44 0,90 0,43 0,39 17,16 3,52 - 0,52 0,5915 0,232 3,96 - 096 ((,3829 (1,14 9
45 0,90 0,46 0,41 18,45 3,60 - 0,60 0,5488 0,252 4,05 - 1,05 0,3499 (1,14 3
46 0,90 0,12 0,11 5,06 3,68 - 0,68 0,5066 0,061 4,14 - 1,14 0,3198 ((,0 :3 5
47 0,90 0,18 0,16 7,52 3,76 -0,76 0,4677 0,084 4,23 -1,25 (( .2923 0,047
48 0,88 0,09 0,08 3,84 3,134 - 0,8-1 (1,4317 0,(139 4,32 - 1,32 0,2671 (1,02 1
49 0,88 0,06 0,05 2,45 3,92 - 092 0,3985 0,020 4,41 - 1,41 11,2441 0,01 2
50 0,85 0,11 0,09 4,50 4,00 - 1,00 0,3679 0,040 4,50 - 1,50 0,2231 0,(12 0
51 0,85 0,14 0,12 6,12 1,08 - 1,08 0, :3 :396 0,047 4,59 - 1,59 0,20:39 0,024
52 0,84 0,10 0,08 4,16 4,16 - 1,16 0 .3135 0,031 4,68 - 1,68 0 .1863 0,01 5
53 0,84 0,10 0,08 4,24 4,24 - 1,24 (1,2894 0,029 4,77 - 1,77 0,170:) 0,01 4
54 (1,82 0,03 0,02 1,08 4,32 - 1,32 0 .2671 0,008 4,86 - 1,86 (1,1557 0 .0 :3 1
55 (1,80 0,21 0,17 9,35 4,40 - 1,4(1 1) .2466 0,052 4,9.5 - I95 0 .142 :3 0,02 4
56 0,77 0,09 0,07 3,92 4,48 - 1,48 (( .2276 0,020 5,114 _2 .04 (1 .1300 0,009f.
57 0,75 0,06 0,04 2,28 4,56 - 1,56 0,2101 0,01 :3 5,1 :3 - 2 .1 :3 (1 .1 188 0,0047
58 0,74 0,03 0,02 1,16 4,64 - 1,64 0,1940 0,00:39 5,22 -2,22 (1,1086 0,002 2
59 0,72 (1,06 0,04 2,36 4,72 - 1,72 0,1791 0,0072 5, :31 - 2,31 0,099 :) 0,004 0
60 (1,69 0,01 0,01 0,60 4,80 - 1,80 0,1653 0,0016 5,40 - 2,40 0,09(17 0,000 9
61 0,68 0,03 0,02 1,22 4,88 - 1,88 0,1 526 0,0030 5,-19 -2,49 0,0829 0,001 7
62 0,66 0,00 0,00 0,00 4,96 - 1,96 0,1408 0,0000 5,58 - 2,58 0 .0758 ([(1(1(1 0
63 0,63 0,01 (1,01 0,63 5,04 - 2,04 0,1 :300 0,0(113 5,67 - 2,67 0 .0692 (1,000 7
64 0,60 0,03 0,02 1,28 5,12 - 2,12 0,1200 (1,0024 5,76 - 2,76 ([0633 0,001 :î
65 0,55 0,02 0,01 0,65 5,20 - 2,20 0,11(18 0,0011 5,85 - 2,85 0,0578 0,000 6
66 0,52 0,00 0,0(1 0,00 5,28 - 2,28 0,1023 0,0000 5,94 - 2,94 0,(1529 (1,0000
67 0,50 0,01 0,00 (1,00 5,36 - 2,36 0,0944 (1,0000 6,03 - :3,03 0 .0183 0,0000
68 (1,47 0,02 0,01 0,68 5,44 - 2,44 0,0872 0,0009 6,12 - 3,12 0 .0 . 162 0,O(104
69 0,4 .1 0,09 0,04 2,76 5,52 - 2,52 0,0805 0 .00 :32 6,21 - 3,21 ([0601 0,001 6
70 0, :38 0,00 0,00 0,00 5,60 - 2,60 0,0743 11,0000 6,30 - î,33O ([0 :369 (1,000(1
71 0,33 0,00 0,00 0,00 5,68 - 2,68 0,0686 0 .0(100 6, :39 - 8,39 0,(1337 (1,000 0
72 ([27 0,0(1 0,00 0,00 5,76 - 2,76 (1,0633 ([0000 6,48 - :3,48 (1 .0308 (1,(10(1 0
73 0,22 0,05 0,01 0,73 5,84 - 2,84 0,0584 (1,0006 6,57 - ;3,57 (1,0282 0,000 3
74 0,19 (1,03 0,01 0,74 5,92 - 2,92 0,0539 0,0005 6,66 - :3,66 0,0257 0,0003
75 0,1 3` 0,00 0,00 0,0 0
76 0,11 0,00 0,00 0,0 0
0,04 0,00 0,00 0,00
78 0,04 0,00 0,00 0,00
79 0,02 0,00 0,00 0,00
80 (1,00 0,00 0,00 0,00
1. kmx = 14,93 21 .x rn x e 3 -rx =25,4327 2l,xmxe 3-rx _19,317 8
- 25,43 19,32
2xI,xmx = 5013,2 1
 1
- Ponte d'oeufs femelles par femelle= nX (37 p . cent de femelles dans la population) .
0,37
TABLEAU 4 - fable de vie de P. blunch»rdi et calcul de la valeur approchée de «r», taux réel d' accroissement de la populatio n
(nornbre de femelles étudiées- 1(16 à 29°C) .
9gc. en p . rcul de
l








fcmcllect r-(1,11 r_0,1 2
(Lx ) par jour
( rn x) l .xmx) (xLxrnx) rx (3 -rx) (c 3-rx ) (Lxrnxc 3rx ) rx (3 -rx) (c 3 -rx ) ( L x mx c3-rx )
0-5 0,95 0,00
6 0,95 (l .(14 0,04 0,24 (1,66 2,34 10,381 0,415 0,72 2,28 9,7767 0,39 1
7 0,95 1),08 0,08 0,56 0,77 2,23 9,2999 0,744 (1,£34 2,16 13,6711 0,69 4
8 (1,9 .5 (1,00 (LO U,0,00 0,88 2,12 8,3311 0,000 0,96 2,04 7,6906 0,000
9 (1,95 (1,04 0,04 0,36 11,99 2,01 7,463 :3 0,298 1,08 1,92 6,8210 0,27 : 3
10 11,95 0,(I(1 (1,0(1 (1,00 I,111 1,90 6,6859 0,000 1,21) 1,£30 6,0496 0,000
I1 0,95 0,O0 (1,00 0,00 1,21 1,79 5,9895 0,1100 1, :3'2 1,68 5,3656 0,000
12 0,95 (1,00 0,00 11,00 1,32 1,68 5,3656 0,(100 1,44 1,56 4,7588 (1,000
1 :3 0,95 (1 .1£3 (1,17 2,21 1,43 1,57 4,8116(i 0,818 1,56 1,44 4,2207 (1 .71 7
14 (1,95 (1,17 (1,16 2,24 1,54 1,46 4,3060 0,689 1,68 1,32 3,7434 0,599
L5 (1,95 (1,35 (1,3 :3 4,95 1,65 1,35 3,8574 1,273 1,80 1,20 3,3201 1,096
16 0,94 0,48 0,4:i 7,20 1,76 1,24 3,4556 1,555 1,92 1,08 2,9447 1,:32 5
'' 17 0,93 0,39 (1,36 6,12 1,87 1,13 3,0957 1,114 2,04 0,96 2,6117 O,940
18 0,9 :1 (1,59 0,55 990 1,98 1,112 2,7732 1,525 2,16 (1,84 2,3164 1,27 4
19 0,93 0,80 0,74 14,(16 2,09 0,91 2,48413 1,838 2,28 (1,72 2,0544 1,520
20 0,93 0,82 (1,76 15,2(1 2,20 0,80 2,2255 1,691 2,40 0,60 1,8221 1,3£3 5
21 0,93 (1,72 (1,67 14,07 2,31 0,69 1,99 :37 1,:336 2,52 0,48 1,6161 1,08 3
22 0,93 0,56 0,52 11,44 2,42 0,58 1,7860 0,929 2,64 0,36 1,4333 (1,71 5
23 0,92 0,62 O,57 13,11 2,53 0,47 1,60(1(1 (1,912 2,76 0,24 1,2712 0,72 5
24 0,92 (1,61 0,56 13,44 2,64 0,36 1,4 :333 (1,8(Y3 2,88 0,12 1 ,1275 0,63 1
25 0,92 O . :35 0,32 8,00 2,75 0,25 1,2840 (1,411 3,00 (1,00 I,0(1011 (1,32 0
26 0,92 0,62 0,57 14,82 2,86 0,14 1, .l 503 (1,65(i 3,12 - 0,12 0,81169 O, .50 5
27 0,92 0,57 0,52 14,04 2,97 0,03 1,0305 0,5:36 13,24 - (1,24 0,7866 0,40 9
28 0,92 0,61 (1,56 15,68 3,08 - (1,0£3 0,9231 (1,517 3,36 - 01,36 0,6977 0,39 1
29 0,92 0,43 0,40 11,60 3,19 - (1,19 0 ;8270 0,331 '3,4£3 - 0,48 0,6188 O,24 7
30 0,91 0,52 0,47 14,10 3,30 - (1,;30 0,7408 (1,348 3,60 - 0,60 0,5488 0,25 8
31 0,91 0,46 0,42 1 :3,112 3,41 - 0,41 0.6636 0,279 ;3,72 - (1,7'2 0,4867 (1,2(h4
32 (1,91 0,56 0,51 16, ;32 3,52 - 0,52 0 .5945 0,303 3,84 - 0,84 0,4 :317 0,22 0
33 (1,91 0,39 0,35 11,55 3,63 -0,6 :3 0,5326 0,186 :1,96 -(1,)6 0,13829 0,13 4
34 0,91 (1,42 (1,38 12,92 3,74 - 0,74 (1,1771 0,181 4,08 - 1,08 0,:3396 0,12 9
35 0,90 0,52 0,47 16,45 3,85 - 0,85 0,-4274. O,2111 4,20 - 1,20 0,3012 0,14 2
36 (1,88 0,26 0,23 8,28 3,96 - 0,96 0,3829 (1,088 4,32 - 1,32 0,26911 0,06 2
37 (1,8(r 0,25 (1,21 7,77 4,07 - 1,07 0 .:34:30 (1 .072 4,44 - 1,44 0,2369 0,(15(1
38 (1,81i 0, :33 0,28 10,64 4,18 - 1,18 0 .:3073 0,086 4,56 - 1,56 0 .21(l1 0,(1 .5 9
:19 (1,86 0,2(i 0,22 8, .58 4,29 1,29 0 .2753 0,061 4,68 - 1,68 0,1864 0,1)4 1
40 0,86 0, :38 0, :33 13,20 4,40 - 1,40 0,2466 0,(181 4,80 - 1,80 0,1653 0,05 5
41 0,136 (1,30 O,'26 10,66 4,51 - 1,51 0,2209 0,0 .i 7 4,92 - 1,92 0,1466 0,1144
42 0,86 (1,44 0, :38 1596 4,62 - 1,62 0,1979 (1,(175 5,04 -0,1300 (1,(15 7
413 (1,8(i 0,31 0,27 11,61 4,73 - 1,73 0,1773 (1,048 .5,16 - 2,16 0,115 :i 0,(13 1
44 0,86 0,37 0, :32 14,08 4,84 - 1,84 0,1588 (1 .(151 5,28 - 2,28 (1 .1023 0,(13 3
45 0,82 0,26 0,21 9,45 4,95 - 1,95 (1,142 :3 0 .(130 5,40 - 2 .4(1 (1,09(17 0,(124
46 0,77 (1,15 0,11 5,06 5,O6 2,06 0,1274 0,(114 5,52 2,52 0 .0805 0,111 2
47 0,76 0,23 0,17 7'99 5,17 - 2,17 (1,1142 0,019 5,64 - 2,64 0,0714 0,01 6
48 (1,70 (1,08 (1,06 2,88 5,28 - 2,28 (1,1023 0,(106 5,7(i 2,76 (1 .06 :39 0,00 5
49 (1,61 (1,21 0,13 6,37 5,39 - 2,39 0,0916 0,012 5,88 2,£313 0,0561 0,01 2
50 0,52 (1,13 0,07 3,50 5,50 - 2,50 0,0821 0,006 6,00 - :S 00 0,0498 O,O06
51 (1,4+3 (1,17 0,07 3,57 5,61 -2,61 0,07 :35 0,005 6,12 - :3 .12 (1 .O446 0,00 3
52 0,35 O,19 (1,07 3,64 5,72 - 2,72 11,06 59 0,005 6,'24 - 3,24 (1,0 :392 0,00 :3
53 0,24 0,00 0,00 (1,0 0
54 0,12 0,00 (1,00 (1,0( 1
55 0,00 (1,0(1 0,00 (1,0 0
L I, xrnx 14,36
_ x l .xmx=106,84 L1 . x m x e:3 -rx _ 2(1 .6(15 _L L x rn x r .3 - rx= 16,£37 0
-- 20,6(1 - 16,87
» ponte d 'oeufs femelles par femelle cl par jour_ nx (37 p . rent dc (cruelles dans la population )
3 7
Fruits - vol . 30 . n°7-8, 1975

-489
blanchardi sont à rapprocher de ceux cités par I .1l i DKDO .
Certes, ceux-ci sont inférieures à ceux obtenus en labora-
toire dans des conditions plus favorables . De plus, lors de s
observations effectuées sur des insectes récoltés dans l a
nature, il est très difficile de compter le nombre d e
chorions vides présents sous le bouclier femelle sans e n
oublier, et de déterminer si oui ou non, une femelle a
terminé sa ponte avant qu'elle ne soit morte .
Néanmoins, sans vouloir transposer les résultats obtenu s
en laboratoire sur le ferrait, il est maintenant démontré qu e
cette espèce multivoltine possède un potentiel de reproduc-
tion beaucoup plus élevé que celui généralement admis . I l
suffit de conditions, climatiques ou autres, favorables a u
développement de cette espèce pour que le ravageur s e
mette à pulluler très rapidement .
• Calcul de Ro , de 7' et de «r» .
Par l'application des formules complètes ou simplifiée s
de 13IRCD, on obtient les chiffres suivants dans chacune de s
conditions de température d'élevage :
hlevage à 29°C 1 Elevage à 24-25°C
Le taux net de reproduction est :
Ro = 14,36 1 R„ 14,9 3
Ainsi une population de P . blanchardi se multiplie 14,3 6
fois en une génération à 29°C et 14,93 lois à 24-25°( ; .
La durée moyenne de la génération imaginale est :
406,84 503,2 1
1 14,36 28,3 jours ,1, - 14,93 = 33
.7 jours
La valeur approchée de «r» est alors :
«r»_ log . e 14,36 = 0,084 «r» = loge 14,93 0,08
28,33 33, 7
A l'aide de ces données approchées, il est alors possible
de calculer la valeur exacte de «r» .
Pour le calcul de la valeur de «r» l ' intervalle des classes
d'âge x pour lequel I, x ru x >o va de :
6à52
donc 6 x 52
d 'où, avec la valeur approchée de «r» calculée précédem-
ment on obtient :
0,56 rx 4,89 1,36 - rx 5 .9 2
ou - 4,89 -rx ,- - 0,56 - 5,92 -rx - 1,3 6
Pour se placer dans un intervalle couvert par les table s
d ' exponentielles usuelles, les deux membres de l 'équatio n
du principe de calcul de «r» _ I,xmxc-rx = 1
doivent (tre multipliés par un facteur e k
Dans ce cas ls_ 3 ; (c `3 = 20 .086) IL = 3 ; ( e :3 = 20,086 )
En donnant successivement à «r» les valeur s
0 .1 1 et 0 .12 et 0 .08 et 0 .09
le premier membre de l'équation devient alor s
20,60 :5 et 16,87 0
valeurs ceci encadrent e'3 .
I,es figures 2 et 3 donnent la détermination graphiqu e
précise de «r» . Les deux valeurs de _ I . x rn x e3-rx sont portée s
en abscisse, tandis que les valeurs provisoires correspondan-
tes de «r» sont portées en ordonnée . L ' intersection de l a
droite joignant ces deux points avec la droite x = 20,08 6
(chiffre arrondi à 20,10) donne la valeur précise de «r» qu i
est :
«r»0,1114 «r» = 0,088 8
La valeur exacte de 'I' est alors :
'l' = 2,66444 = 23 .9 jours 'l' = 2,70337 = 30 . ,1, jours
0,111 4
Dans ces conditions
1er - 1,1 1
Dans cette expérimentation P . blanchardi a dans chacun e
des conditions d'élevag e
- un taux intrinsèque d'accroissement d e
• Contribution de chaque groupe d'âge à la valeur de «r» .
I, ' imporiance relative avec laquelle les différents groupe s
d'âge contribuent à la valeur de «r» est donnée,poU'r chacu n
d'eux, par les valeurs de I, x rn xe3-rx .
l'ar cornrnodilé, les groupes d 'âge ont été choisis de un e
semaine . Chacun étant désigné successivement par 0,5 - 1, 5
etc . et utilisé dans la formule (l.xmx( .3-rx ) comme s ' i l
s'agissait de jours x .
Pour chacune des températures d'élevage, les chiffres re -
groupés dans le tableau 5 indiquent que :
à 29°C à 24-25°C
- I,a contribulion ù la valeur de «r» débute au groupe d'âge
0,5 ( 3, 5
de la première à la cinquièm e
semaine de vie de l 'adulte, l a
contribution de ces groupe s
d'âge est de 97 p . cent de l a
valeur de «r »
- Tandis que les semaines rh
qu'à un très faible pourcentage de la valeur de «r» . Les
oeufs qui peuvent être pondus durant cette période et don-
ner éventuellement des adultes en âge de reproduction
17 à 1 4
e.t 1 7a x 74
et 25,433 el 19,32 0
0,08131 3
e r 1,0 9
0,1114 par femelle it pa r
jour
0,08813 par femelle el pa r
jour
- un taux de multiplication par femelle et par jour d e
- une population multipliée d e
14,36 fois en une génératio n
imaginale de 23,9 jour s
1,11 1,0 9
14,93 fois en une génératio n
imaginale de 30,4 jours
les troisième, quatrième ,
cinquième et sixième semai-
nes de vie de l ' adulte contri-
buent A. 96 p . cent de la va -
leur de «r »
vie restantes ne contribuent
490 - EruiLs - vol . :30 . n°7-8, 197' 5
Fig . 3•Détermination graphique du taux d'accroissemen t
de la population de P blanchardi à 24-25°C .
Fig . 2 • Détermination graphique du taux d'accroissement




0,114 0,115 0,116 0,117 0,118 0,119 0,120
L Lx rnx e3 -rx
n'ont que peu d'importance sur le taux d'accroissement .
Entre les deux élevages il est net que c'est à bass e
température que la contribution de chaque groupe d'âge es t
la plus groupée ; 96 p . cent en quatre semaines à 24-25° C
contre 97 en cinq semaines à 29°C . I'ar contre, c'est à l a
température élevée que la contribution de chaque group e
d'âge est la plus précoce puisqu'elle débute dès la premièr e
semaine au lieu de la troisième . I,a température est donc u n
facteur de précocité pour la ponte, niais elle entraîne égale -
ment un étalement des groupes d 'âges déterminants de l a
valeur de «r» .
DISCUSSIO N
I)e tous les auteurs ayant étudié P . blanchardi, seu l
KEILA'l' (1967) donne des chiffres détaillés concernant l a
durée de développeraient des stades larvaires . Mais relui-c i




relat ive élevée (75 p . cent) et avec des insectes se nourris-
sant sur des fruits . La durée du second stade femelle es l
très courte (10 jours à 24°C) alors que celle obtenue à
même température dans notre expérimentation est d e
34 jours . four les mâles, la durée des stades 2 ■ prepupe -
pupe est de 19 jours à 24°C, contre 39 jours dans la présent e
étude . Les chiffres sont donc très différents niais la nourri-
ture n'étant pas la même dans les deux élevages, l'humidit é
relative et la température étant strictemenl contrôlées dan s
le premier cas et seulement tanipouuées dans le second, i l
semble difficile de pouvoir comparer ces résultats entre eux .
Ceux obtenus par d'autres auteurs sont difficilemen t
interprétables . 1u Maroc, 5MJNNOl'l' (1957) cite des
valeurs approximatives pour les ternpérat ires caractéristi-
ques de l'évolution de P. blanchardi,observécs dans l a
nature . En Mauritanie, LAUDEIR) (1969) donne des durée s
de général ions de P. h/anchardi obtenues à Atar au moye n
d'élevages de cochenilles faits sous abris, avec une humidit é
relative très basse et sans relevé de température effectué
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TABLEAU 5 - Contribution de chaque groupe d'âge à la valeur de «r »
r = 0,09 - 21-25°C

r= 0,1 1 - 29°C
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dans la pièce d'élevage .
Pour avoir des connaissances plus complètes sur l e
développement de cette cochenille, il serait nécessaire
d'effectuer des études identiques soumises à des tempéra-
tures différentes afin de déterminer les températures mini -
males de développement et maximales léthales . II sembl e
rait, d 'après les observations de SMIIfNOI~' F et celles effec-
tuées en Mauritanie dans la nature, que ces deux lernperat u
res soient respectivement de l ' ordre de 14 et 40°C .
Bien que l'on puisse admettre que les chiffres concernan t
le taux intrinsèque de développement et la ponte total e
nioyenne par femelle soient supérieurs à ceux que l 'o n
obtiendrait dans les conditions naturelles régnant durant la
majeure partie de I'annee, ces résultats donnent une ide( '
précise du potentiel de developpement possible avec de s
conditions favorables . On peut très bien envisager qu ' elles l e
seront dans les palmeraies pendant de courtes périodes ,
suffisantes cependant pour déclencher une activité Ouest -
que intense ; ce qui expliquerait l 'observation . faite pa r
exemple en février et octobre, d'u i encroûtement rapid e
des palmes du coeur des plants .
Ce phénomène est observé avec une intensité d'autan t
plus forte que les palmiers reçoivent une irrigation impor-
tante et que des sous-cultures vivrières ou fourragère s
existent . Cela met en évidence une action favorisante de
l'humidité relative qui est alors plus élevée, et également d e
TABLEAU 6 - Survie et durée des différents stades de développement de Chiloeorus
bipustWitt as var . iranensis (intervalle de confiance des moyennes à P 0,01) .
Durée de développement en jour s
Stades Elevage à 29°C Elevage à 24-25 C
% de survie femelles et mâles % de survie Femelles et mâles
oeufs 100 6,47 0 .108 100 9,31 + 0,06 3
lerstadelarvaire 100 4,57 `0 .086 100 6,13 0,04 2
2e stade larvaire 95 2,93 + 0,080 10(1 4,40 0,06 8
3e stade larvaire 95 3,25 0,054 10(1 4,00 0,04 4
4e stade larvaire 95 6,14 ' 0,042 100 7,51 -' 0,08 4
nymphe 95 650 0,072 100 7,35 + 0,05 8
ensemble des stades
pré-imaginau x
(oeuf à adulte) 95 29,86 , 0,29 100 18 .7(1 , 0 0 2 5
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la qualité de la nourriture ingérée par l ' insecte . On peul e n
effet penser quant arrosage aboudanl modifie la qualité d e
la sève des palmiers et par là, celle de la nourriture absorbé e
par le phytophage incriminé .
Chilocoru,s bipustulatus var . iranensis .
Dans le tableau 6 saut indiquées les survie et durée des
différents stades de développement de la coccinelle au x
deux températures d'élevage .
- I)ans les deux cas le taux de survie est excellent (entre 9 .5
et 10(1 p . cent) . Les deux températures ne furent pas asse z
différentes pour causer un écart notable du 'aux de mortali-
té entre les deux élevages .
- Par contre, les différences de durée de développement de
tous les stades pré-imaginaux sont hautement significal ives ,
pour chacun deux, entre les deux conditions d'élevage . Les
résultats obtenus par IPLRTI et BRUN (1969) indiquen t
des durées légèrement plus courtes pour des température s
très peu différentes de celles de la présente élude . Cela
provient probablement d'un élevage effectué avec des
conditions de température moins fluctuantes journellemen t
et d'une alimentation des cochenilles à base de Cltry .sont-
pltalus ficus ASII M,ou Quadraspidiotus perniciosus COMST . ,
alors qu'à Nouakchott, l'arlatoria blarecltardiTARG.servai t
à la nourriture .
Le tableau 7 donne la longévité (L x) et la ponte total e
moyenne (ux ) des femelles fécondées de C . bipustulatus .
Le tableau 8 présente la table de vie de cette coccinelle ;
il fournit le taux de multiplication de la population en un e
génération (R o) et sert de base au calcul du taux intrinsèqu e
d'accroissement de la population «r» .
Devant l'impossibilité matérielle de suivre la génératio n
P } , donc d'obtenir le pourcentage de femelles pour chaqu e
jour de ponte, la proportion de nulles et de femelles a ét é
déterminée à partir de la population de coccinelles observée s
pour l'étude de la durée de développement des stades pré -
imaginaux .
Ce taux est de 68 p . cent de femelles (65 imagos observés) .
Ce chiffre a servi à établir le nombre d'oeufs femelle s
pondus par femelle et par jour .
- Application de la méthode de BIRCIl .
i ) Calcul de la ponte et longévité de C. bipu.stniai us var .
trattcnsts .
II faut rappeler que cette partie du travail n'a été réalisé e
qu'à une seule température (29°C) .
La ponte totale moyenne par femelle ( L l .xnx) dan s
l ' élevage est de 193 oeufs (15 femelles observées) . Il n ' y a
pas de mortalité imaginale avant le vingtième jour . mais le
taux de survie descend à 50 p . cent au trentième jour .
Ensuite la mortalité s'intensifie pour atteindre 100 p . cen t
au 'iuquaute-cinquième jour .
Ces chiffres diffèrent nettement de ceux cités pa r
I,AUDEIIO (1969) à Atar : La longévité y serait beaucou p
plus importante ; 60 jours en moyenne pouvant se prolon-
ger jusqu'à quatre ou cinq mois, mais dans des condition s
qui n'ont pas été précisées . La ponte serai( égalemen t
beaucoup plus élevée, 750 oeufs en moyenne avec u n
maximum dépassant fréquemment 1 .200 .
NADEL et BIRON (1964) donnent pour cette ment e
espèce, ruais en Israël et avec probablement une souch e
méditerranéenne acclimatée à un biotope différent, de s
chiffres beaucoup plus élevés . L 'hile alimentaire étant alor s
Chrysomphalus aonidium .Aucune mortalité imaginale avan t
le quarante-quatrième jour, et le -taux de 50 p . cent es t
atteint au jour 104 . (Deux femelles ont survécu plus de 15 0
jours) . La quantité d'oeufs pondus est également très
élevée, parfois plus de 1 .000 avec une moyenne de 89 0
oeufs .
2) Calcul de Ro de T et de «r» .
Par l'application des formules complètes ou simplifiée s
de I31RCIl, un obtient les chiffres suivants :
- le taux net de reproduction R o = 128,36
Ainsi, taie population de C . bipustulatus var . iranensis s e
multipliera 128,36 fois en une génération à une températur e
de 24-25°C
3329,90
- la durée moyenne de la génération T est =128,36 = 25,9 j .
- la valeur approximative de «r» est alors ,




A l'aide de ces données approchées, il est alors possible d e
calculer la valeur exacte de «r» . Pour ce calcul, l'intervall e
des classes d 'âge x pour lequel Lxmx o va de 8 à 50 .
dont 8 x 50
d'où, avec la valeur approximative de «r» calculée précé-
demment, on obtient : 1,52 rx 9,50
ou - 9,50, -rx'. -1 ,3 2
Pour se placer dans uu intervalle couvert par les tables
d'exponentielles usuelles, les doux membres de l'équatio n
du principe de calcul de «r »
L,ctnxe-rx = 1
doivent ètre multipliés par un facteur e k . Dans ce ca s
k7 ; (e7 =1096,6) .
En donnant successivement à «r» les valeurs 0,31 et 0, :3 0
le premier membre de l'équation devient alors respective -
ment 1046,5 et 1176,8 ; valeurs qui encadrent e 7 .
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TABLEAU 7 - Longévité (I . X ) et ponte totale (nx ) des femelles de ('Iiilororus
bil)uslulalu., var, irancnsis (à 24-25"C) .
Jotur dc ponic % de fcwelles suuvivaute s
( l . v )
Polite totale et par jou r
( nx)
I, xu x
0,95 0,00 0,0 0
0,95 0,00 (),0 0
0,95 0,00 0,0 0
,1 0,95 0,00 0,00
0,95 0,00 0,00
6 0,95 0,00 0,0 0
7 0,95 0,00 0,0 0
8 0,95 1,23 1,1 7r) 0,95 4,08 3,8 8
10 0,95 5,08 4,8 3
11 0,95 9,46 8,9 9
12 0,95 7,77 7,38
13 0,95 7,54 7,16
14 0,95 5,61 5 .3 : i
15 0,95 4,61 4,38
t6 0,95 2,85 2,7 1
17 0,95 4,85 4,6 1
18 0,95 6,69 6,3 5
19 0,95 8,69 8,2 5
20 0,95 .. _7,23 6,8 7
21 0,87 9,33 8,1 2
0•) 0,87 4,25 3,r 0
23 0,87 6,92 6,0 2
24 0,87 5,67 4,9 3
25 0,87 6,50 5,6 5
26 0,80 7,27 5,8 2
27 0,65 8,89 5,7 8
28 (1,58 9,50 5,5 1
29 0,58 7,00 4,06
30 0,50 9,43 4,7 1
31 0,50 11,0 5,5 0
32 0,43 8,67 3,73
33 0,43 9,00 3,8 7
34 0,43 7,33 7,3 3
35 0,43 10,33 4,4 4
36 0,43 8,89 3,8 2
37 0,43 9,17 3,9 4
38 0,43 9,67 4,1 6
39 0,43 12,17 5,2 3
40 0,43 11,0 4,7 3
41 0,35 8,40 2,9 4
42 0,35 10,20 3,5 7
43 0,35 12,20 4,') 7
44 0,35 4,20 1,4 7
45 0,35 3,80 1,3 3
46 0,28 8,75 2,4 5
47 0,20 6,00 1,2 0
48 0,20 4,00 0,8 0
49 0,13 11,50 1,4 9
50 0,05 8,00 0,4 0
51 0,05 0,00 0,0 0
52 0,05 0,0 0
53 0,05 0,0 0






TABLEAU 8 - Table de vie de Chiloeorus bipustula(us var . iranensis et calcul de la valeur approchée de «r», taux réel d'accroissement de la populatio n
(nombre de femelles étudiées n= 15 -'l'enmpérature 24-25°C) .
1ge en
jours
iF de femelle ,
survivantes
Nombre d 'oeufs
femelles Valeurs provisoires de «r »




( m x) ( I -x nn x) (xLxmx) rx (7 -rx) (r,7-rx) (I, x m x e t-rx
) rx (7 -ex) (e 7-1x ) (1,xmxe7-rx )
0-7 0,95 0,00 0,00 0,00 0,00 0,00 0,00 0,00 0,00 0,00 0,00 0 .0( 1
8 0,95 0,84 0,80 6,4(1 2,40 4,60 99,484 79,5872 2,48 4,52 91,836 73 .468 8
9 0,95 2,77 2,63 23,67 2,70 4,30 73,700 19 :3,8 :310 2,79 4,21 67,357 177,1411 9
I O 0,95 3,45 3,28 :32,8(1 3,00 4,00 54,598 179,0814 3,10 3,90 49,4(12 162 .038 6
0,95 6,43 6,11 67,21 3,30 :3,7(1 40,477 247, :3145 3,41 3, .59 36 .2 :34 '221, :389 7
12 0,95 5,28 5,0'2 60,24 :3,60 :3,40 29,964 159 .4193 :3,72 3,28 26,576 133 .411 5
3 0,95 5,13 4,87 6 ;3,:31 3,90 3,1(1 22,198 108,1043 4,0:3 1 2!97 19,492 94!926 0
14 0,95 3,81 3,62 50,68 4,20 2,80 16,445 59,5309 4,34 2,66 14,296 51 .,- :51 5
15 (1,95 3,13 2,97 -1.1,.5.5 4,50 2,50 12,182 :36,1805 4,65 2,35 10 .4(36 31,143 4
16 0,95 1!94 1,84 29,44 4,80 2,20 9 .0250 16,6060 4,96 2,0-4 7 .6906 14,1 .5(1 7
17 0!95 3,30 3,13 53,21 5,1(1 1,90 6,6859 20!)'269 5,27 1,73 5,6407 1,6554
18 0,95 4,55 4,32 77,76 5,40 1,6(1 4,9530 21, :39711 5,58 1,42 4,1 :371 1 7,872 : 3
19 0,95 5,91 5,61 106,59 5,70 1,30 3,6693 20,5848 5,119 1,11 :3 .0 :344 17 .(12 :3 0
20 0,95 4,92 4,67 93,40 6,00 1,0(1 2,7183 12,6945 6,20 0,£30 2,2255 1(1-3')3 1
21 O,87 6,34 5,52 115,92 6,30 (1,7(1 2,0138 11 .1618 6,51 0,49 1,61323 9,01(13
22 0,87 2,90 2,52 55,44 6,60 (1,4(1 1,4918 3,7 .59:3 6,82 0,18 1,1972 3 .0169
23 0,87 4,71 4,10 94,13O 6,90 (1,10 1 .1052 4. .5 :31 :3 7,13 -0,13 0,8781 3,600'2
24 0,87 3,86 3,36 80,64 7,20 - (1,20 0.8187 2,75(1£3 7,44 - 0,44 0,6440 2 .16 :3£3
25 (1,87 4,42 3,84 96,00 7,50 - 0,50 0,6065 2 .:3290 7,75 - 0,75 0,4724 1 .811 0
26 0,80 4,94 3,95 1112,70 7,80 - l),8(1 0,4494 1 .7751 8,06 - 1,06 0, :3465 1 .368 7
27 0,65 6,04 3,93 106,11 8,10 - I ,1(1 0,3329 1 .3083 8, :37 - 1 .:37 0,2541 0 .9986
28 (1,58 6,46 3,75 105,110 8,40 - 1,40 0,2466 0 .9247 8,68 - 1,(i8 0,1864 (1,699( 1
29 0,58 4,76 2,76 80,04 8,70 - 1,70 (1,1827 0 .5042 11,99 - 1,99 0,1367 (1,377 '.3
30 0,50 6,41 :3,20 96,00 9,00 - 2,00 0,1 :353 0 :1 :33O 9,30 - 2,30 0,100 :3 0 .321 0
31 0,50 7,48 :3,79 117,49 9,:30 -2,30 0,1(103 0, :38O1 9,61 -2 .61 0 .07 :35 0 .278 6
32 0,4 :3 5,90 '2,54 81,28 9,60 - 2,60 0,0743 0,18117 9,92 - 2,92 0,0539 0 .1 :36 9
33 0,43 6,12 2,63 86,79 9,90 - 2,90 (1,0550 (1,1446 10,23 - 3,23 0,0396 0,1(14 1
34 (1,43 4,98 2,14 72,76 10,20 - :3,20 0,0408 0,087 :3 10,54 -'3,54 0,0290 0,062 1
35 0,43 7,02 3,02 105,70 10,50 - 3,50 0,0:302 (1,O912 1(1,8 5 - 3,85 0,022 :3 0 .0643
36 0,43 6,04 2,60 93,60 10,80 - :3,80 0,0224 (1,0582 1 1 ,16 - 4,16 0,1)156 0 .040 6
37 0,43 6,24 2,68 99,16 11,10 - 4,10 0,0166 (1,0445 11,47 - 4,47 0 .0114 0,(1 :30 5
311 0,4 :3 6,58 2,83 107,54 11,40 - 4,40 0,0123 0,0 :348 11,78 - 4,78 0,0084 0 .02311
39 (1,43 8,28 3,56 142,135 11,70 - 4,70 (1,0091 (1,0'324 12,09 - 5,09 0,0062 0 .022 1
40 0,43 7,48 :3,2'2 128,80 12,(10 - 5,(10 0,0067 (1,0216 12,40 - 5,40 0,0045 0,014 5
41 0,35 5,71 2,00 82 .0(1 12, :30 - 5,:30 (1,(1050 (1,0100 12,71 - 5,71 0,0031 O,(106 2
42 0,35 6,94 2 .4:3 102,06 12,60 - 5,60 0,0037 0,0090 1 :3 .02 - 6,02 0 .0025 0,006 1
43 0,35 8,30 2,9(1 124,70 12,90 - 5,90 (1 .(1027 0,0078 13,33 - 6,3 :3 0,0017 0,004 9
44 0,35 2,86 1,00 44 .(10 13,20 - 6,20 0,(1(120 0,0020 1 :1,64 - 6,64 l l,(1(1I :3 0,001 :3
45 0,:35 2,513 11,90 40,5(1 13,50 - 6,50 (1,(1(115 (1,0(113 1 :3,95 - 6,95 O, ( 1 O 10 0,000 9
46 (1 .28 5,98 1,67 76,82 1'3,80 - 6,80 (1,001 1 (1,0018 14,26 - 7,26 (1 .00(17 0 .1)01 2
47 0,20 4,08 0,82 38,54 14,10 - 7,10 0,(1008 (1,0007 14,57 - 7,57 11 .00(1 .5 0,(10(1 4
48 0,20 _°, 2 0,5 .1 25,92 14,<1(1 - 7,40 0,0006 0,0003 14,88 - 7,88 0,0(1(14 0,000 2
49 0,13 7,82 1,02 -49,9£3 14,7(1 - 7,70 0,0004 0,00(14 15,19 -8,19 0 .0003 (1,(1011 3
50 0,05 5 .4-1 0,27 1 :3 .50 15,00 - 8,00 0,000;3 0 .0001 15,5(1 - 8,5(1 0 .0002 O,0011(1
51 (1,(15 0,00 0,(10 0,0 0
52 (1,05 (1 .0(1 0,(1O (1,01 1
53 0,(15 O,110 0,0 0
54 0,05 0,00 11,0( 1
55 (1,(1(1 (1,(10 0,0 0
L xmx, 1211,3 6
YxLxmx-3319,9(1 I, x m x e 7-rx = 11 76,£3,5 x (.7 -rx_ 1046 .5-4
44(cruelle s
* - Sex -Ratio= = :r ,0 9
21 mile s
jr femelles= 68 .
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0,310 -
Fig. 4 • Détermination graphique du taux d'accroissement
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0,305
La figure 4 donne la détermination graphique de m . » . Le s
deux valeurs de _.L x m x e 7-rx sont portées en abscisse, tandi s
que les valeurs provisoires correspondantes de «r» son t
portées en ordonnée . L'intersection de la droite joignant ce s
deux points avec la droite x = 1096,6 (chiffre arrondi à
1097) donne «r» avec une précision de quatre chiffre s
après la virgule . (hi obtient «r» .0,306 .
La valeur exacte de 1' est alors ' 4,0804
8305
63 15,89 jour s
,
Dans ces conditions l_er = 1,36 .
Dans cette expérimentation, Cham-unis bipustulatus var .
iranensis a :
- un taux intrinsèque d'accroissement de 0,306 par femelle e t
par jour ;
- un taux de multiplication par femelle et par jour de 1,36 ;
- sa population est multipliée 128,36 fois en urne génératio n
de l 5,89 jours .
3) Contribution de chaque groupe d'âge à la valeur de «r» .
( .'importance relative avec laquelle les différents groupe s
d'âge contribuent à la valeur de «r»,est donnée pour chacu n
d 'eux, par les valeurs de I,xnixe7-rx
l'ar commodité, les groupes d'âge ont été choisis d e
une semaine . Chacun étant désigné successivement par 0,5 -
1,5 etc (1 utilisé dans la formule (Lxmx( 7-rx ) comme s 'i l
s 'agissait des jours x .
Les chiffres regroupés dans le tableau 9 indiquent que :
- la contribution fi la valeur de «r» ne débute qu'au huitièm e
jour c'est-à-dire au groupe d'âge 1,5 ;
durant la deuxième semaine de la vie de l'adulte, celle con -
tribution est de 87,35 p . cent et qu'elle est prépondérant e
- dès la troisième semaine, elle n 'est que de 11,20 p . cen t
pour devenir ensuite négligeable .
Ainsi les deuxième et troisième semaines de la vie d e
l'adulte contribuent à 98 p . cent de la valeur de «r» tandi s
que les cinq semaines restantes n'y contribuent que pou r
uric très faible part . Les oeufs qui peuvent Ore pondu s
durant cette période e1 donner éventuellement des adulte s
en âge de reproduction n 'ont pas d'importance du point d e
vue intrinsèque d'accroissement .
1l découle de ces chiffre» que ce dernier est détermin é
dans sa grande majorité (98 p . cent) par le rythme de pont e
des deuxième et troisième semaines de la vie imaginale . En
conséquence le maximum de chance d 'établissement d'un e
population sera obtenu par le lâcher d'individus ayant moin s
de deux semaines d'cxi»teuce, c 'est-à-dire ayant encore tout
leur potentiel de ponte .
Pour avoir des connaissances plus complètes sur le
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TABLEAU 9 - Contribution de chaque groupe d'âgt. à la valeur de «r» relevé e
dans l'élevage de Chilocorus bipustuhilus var . iranensis à 24-25°C .
«r» (1,306 ~ 0 . :3 1
Croupes d'àges en semaines
(x) (Lxni x' '7-rx ) de chaque groupe d'âge
0,5 0,00 0,0 0
1,5 914,1350 87, :35
} 98,5 5`>5 117 , 2_-182 I I ,2 0
3,5 13,6612 1,3 0
4,5 1, ;3443 0,1 3
5,5 0,1438 0,0 1
6,5 0,0089 0,0 1
7,5 (1,0003 0,00
Lxni x e7-rx = 1046,54
— 104 6
développement de C. bipustulatus var . iranensis, il serait
nécessaire d'effectuer des études identiques dans d'autre s
conditions . Il serait notamment intéressant de déterminer
les températures minimales d 'arrcl de développement et
maximales léthales . NADIA, et 81RON (1964) donnent le s
limites de 15 et 35°C, niais ces éludes ont été conduites
avec une souche biologique différente .
CONCLUSIO N
L'intérêt de cette étude est d'avoir permis l'obtention de
paramètres parfaitement définis qui, bien que théoriques ,
offrent la possibilité de comparer deux espèces entre elle s
lorsqu'elles sont élevées avec des conditions expérimentale s
similaires .
Entre C . bipustulatus var . iranensis et son hôte P. blan-
chardi, élevés à la même température (2 .1-25°C), on note des
différences très importantes entre les paramètres obtenus :
- le taux intrinsèque de développement «r» est de 0 .306
pour la coccinelle contre 0,089 pour la cochenille soi t
trois fois plus élevé pour le prédateur .
- la durée moyenne de développement des stades pré -
imaginaux est de 38 jours pour la coccinelle contre 55 à
100,00
60 pour la cochenille . Ce qui représente un developpe-
nment presque deux fois plus rapide pour le prédateur .
- la durée moyenne d'une vie d'adulte est de 16 jours pou r
la coccinelle contre 30 polit la cochenille . Durant ce lap s
de temps, la population prédatrice va se multiplier
128 fois contre 15 fois pour la cochenille, soit 8 fois plu s
en deux fois moins de temps .
- la contribution de chaque groupe d'âge à la valeur de «r »
est de 98 p . cent pour les deuxième et troisième semaines
de vie de la coccinelle adulte contre 96 p . cent pour les
six premières semaines de vie de la cochenille femelle .
Ces paramètres, très favorables à C . bipustulatus var .
iranensis dans leur ensemble, expliquent l'explosion démo-
graphique constatée très souvent après les lâchers de cocci-
nelles dans différentes palmeraies .
Toutefois l'expérience a montré que P. blanchardi est
plus résistante à certaines conditions climatiques défavora-
bles . Ceci permet au ravageur, notamment à la fin de l'été ,
de se développer quelque peu avant d ' eIre . complètemen t
décimé par te prédateur les mois suivants . Il se crée u n
équilibre hôte-prédateur durable puisque dans certaine s
parcelles de la palmeraie d'Atar, il existe depuis 1968 .
BIBLIOGRAPHI E
BIRCH (L .C .) . 1948 .
The intrinsic rate of natural increase of an insect population .
J . Arum . Ecol., 17, p . 15-26 .
GUTIERREZ (J .P ) et CHAZEAU (J .) . 1972 .
Cycles de développement et tables de vie de l'etranychus neocaledo-
nicus ANDRE (Acarien-Tétranyque) et l'un de ses principaux préda-
teurs à Madagascar, Stethorus madecassus CHAZEAU (Coccinelli-
dae) .
Entomophaga, 17, 3, p . 275-295 .
IPERTI (G .) et BRUN (J .) . 1969 .
Rôle d'une quarantaine pour la multiplication des coccinelles
coccidiphages destinées à combattre la cochenille du palmier-dattier
(Parlatoria blanchardi) en Adrar mauritanien .
Entonophaga, 14, 2, p . 149-15'i .
KEHAT (M.) . 1967 .
Some notes on the life cycle of the date palm scale, Parlatoria
blanchardi TARG . in Israel .
Israël J. Agric . Res., 17, 3, p . 175 179 .
LAUDEHO (Y .) . 1969 .
Intervention bio- écologique en Adrar mauritanien destinée à lutter
contre Parlatoria blanchardi TARG . (Horn . Diaspididae) . Acclima-
tation d'un prédateur coccinellidae Chilocorus bipustulatus var.
iranensis.
Thèse présentée à la Faculté des Sciences de Montpellier, 85 p .
Frits - vol . 30, n•7-8, 1975

- -11 7
NADEL (D .J .) et BIRON (S .) . 1964 .
Laboratory studies and controlled mass rearing of Chilocorus bipus -
tulatus LINN ., a Citrus scale predator in Israél .
Rivista di parasitologia, vol . XXV, p . 195-206 .
SMIRNOFF (W .A .) . 1957 .
La cochenille du palmier-dattier (Parlatoria blanchardi TARG .) e n
Afrique du nord .
Thèse de Doctorat. Entornophaga, Tome II, n`l, 98 p .
STICKNEY (F .S .), BARNES (D .F .) and SIMMONS (P .) . 1950 .
Date palm insects in the United States .
USDA, circular n°846 .
TOURNEUR (J .C .) et HUGUES (R .) . 1975 .
Evolution des populations de Chilocorus bipust ularus var. iranen-
sis (Coleoptera-Coccinellidae) prédateur introduit de Parlatoria
blanchardi TARG. (Homoptera-Diaspididae) en Mauritanie .
Interaction hôte-prédateur .
Fruits, à paraître .
TOURNEUR (J .C .), HUGUES (R.) et PHAM (A .) . 1975 .
Efficacité prédatrice de Chilocorus bipustularus var . iranensis
(Coleoptera-Coccinellidae) dans la lutte contre Parlatoria blan-
chardi TARD . (Hémiptera-Diaspididae) en Mauritanie .
Assainissement des palmeraies de l'Adrar et du Tagant mauritanien .







r,• .~. „~.. ,•;,, ~ . . asa i\ .
~ . . : .~~




~ ,. _.a . 'y~ . i ~ .
!~l1
: . . .~ ~ . .-,







RENSEIGNEMENTS - DOCUMENTATIO N
S C PA SOCIÉTÉ COMMERCIALE DES POTASSES ET DE L'AZOTE
62-68, rue Jeanne d'Arc - PARIS 13'• - Tél . : 584 .12.8 0
~~~ 372 A Télex : P .E .M.C . 20191 F'
